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Ce récit sur l’incrédulité de Thomas nous le connaissons bien. Il nous 

interroge sur la manière dont nous-même vivons notre foi. 

Mais, observons tout d’abord l’ensemble des textes de ce jour dans leur 

contexte, et surtout dans une perspective pratique. Dans un second temps 

nous repérerons quelques mots clefs qui peuvent donner sens à notre vie : 

Ceux de Paix, de Miséricorde, d’Esprit et de Confiance.  

Le récit que nous venons d’entendre se situe  huit jours après Pâques. Les 

disciples sont bien désemparés. Leur maître a disparu et son parcours sur 

terre semble se terminer par un échec ! 

Les textes de ce jour ont la particularité, en dehors du psaume, de ne 

comporter aucun récit de l’Ancien Testament, mais débutent, avec les Actes, 

par celui un peu idyllique sur la vie des premières communautés chrétiennes. 

Puis après le psaume ce sont deux textes de saint Jean, qui nous sont 

proposés : une lettre, puis l’évangile. 

Deux mots reviennent fréquemment dans chacun de ces textes, celui de 

l’Esprit et celui de la Paix. 

Or rappelez-vous, un des derniers mots de Jésus sur la croix a été : 

«Père, entre tes mains, je remets mon esprit » chez Luc, et « Il rendit l’esprit » 

chez Matthieu. 

Ce terme est souvent  compris  comme si Jésus rendait son dernier souffle en 

mourant. Pour certains théologiens  cette expression est le signe, qu’à travers 

ces mots, Jésus rend à son Père : l’esprit de vie,  le souffle de vie. Cet Esprit 

qui sera ensuite confié à ses disciples puis à chacun d’entre nous par le 

Baptême. D’une certaine manière ces mots préfigurent la Pentecôte. 



Dans cette perspective, nous pouvons alors entendre avec confiance et 

espérance cette injonction : « Que la paix soit avec vous ! », quelles que soit 

les circonstances.  

Cette expression revient trois fois dans l’évangile de ce jour ; elle nous est 

tellement familière dans nos liturgies ! 

Et cependant cette formulation présente un caractère révolutionnaire ! 

L’étymologie même du mot paix n’est pas évidente, tant son origine grecque 

que latine, décrit ce temps comme une pause entre deux guerres, comme si le 

temps normal était celui des conflits et le temps intermédiaire, celui de la 

paix. Durant la période que couvre l’histoire documentée de l’Ancien  

Testament, soit près de 2000 ans, l’on ne dénombre qu’une seule période de 

29 années  consécutives de paix.  Toute l’histoire de l’humanité, en 

commençant par celle du meurtre de Caïn et d’Abel n’est qu’une suite de 

rivalités. 

Proposer la paix de manière durable devient alors un évènement prodigieux. 

Cette paix est construite sur l’amour véritable qui est respect, justice et 

partage. 

C’est alors que l’intitulé de ce dimanche appelé « dimanche de la 

miséricorde » prend tout son sens ! 

Ce terme décrit la nature même de Dieu.   

« La miséricorde, c’est l’acte ultime et suprême par lequel Dieu vient à notre 

rencontre. La miséricorde, c’est la loi fondamentale qui habite le cœur de 

chacun lorsqu’il jette un regard sincère sur le frère qu’il rencontre sur le 

chemin de la vie. La miséricorde, c’est le chemin qui unit Dieu et l’homme, 

pour qu’il ouvre son cœur à l’espérance d’être aimé pour toujours malgré les 

limites de notre péché. » Pape François, Bulle d’Indiction, N°2. 

La parabole de l’enfant prodigue en est l’exemple le plus marquant. 

La miséricorde n’est pas une posture humaine, même relookée. C’est l’être 

intime de Dieu, son cœur de Père, sa bienveillance envers les hommes et le 

monde, son attribut ultime, l’expression la plus haute de sa justice. La 



miséricorde, telle que l’Écriture Sainte nous la dévoile, c’est Dieu saisi aux 

entrailles par ma détresse qui vient à mon secours et me délivre. 

C’est ce que Jésus a pratiqué durant sa vie terrestre nous ouvrant  le chemin 

véritable qui mène vers son Père. 

A l’image du Christ, animé par son Esprit, vivons dans la Confiance et la Paix, 

en bâtissant notre vie sur l’Amour, non par devoir, mais comme un chemin 

qui mène à la vraie joie et  donne sens car il conduit à Dieu. Telle est notre 

foi ! 

Francis Merckaert 
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